
Loup gris  
Canis lupus 
Famille : canidés�

Généralités : après avoir été pourchassé et exterminé de 
presque toutes les campagnes d’Europe, ce grand prédateur 
revient naturellement sur ses anciens territoires.

Habitat : il vit essentiellement en forêt et dans les 
montagnes, mais il peut traverser des paysages variés durant 
ses phases de colonisation. 

Traces et indices  : le loup déambule souvent le long des 
haies, des voies ferrées, sur les pistes forestières ou sur les 
lignes de crête. Opportuniste, il s’attaque aussi aux animaux 
domestiques, notamment les moutons laissés la nuit sans 
surveillance dans un enclos non adapté. Il adopte alors un 
comportement dit de surplus killing, laissant derrière lui plus 
de proies tuées qu’il n’en a besoin. Les chiens domestiques 
agissent de même et il est très difficile de distinguer le 
véritable coupable.

 

Mammifères  carnivores

Crottes de 2,5 à 3 cm de 
diamètre et de 15 à 30 cm 
de long, constituées de 
poils, de couleur variable 
et à l’odeur prenante. 

Au trot, sa piste est  
une ligne pointillée  
du fait que les pattes  
sont posées exactement 
au même endroit.  
La piste d’un chien est 
souvent désordonnée 
ou hésitante, avec les 
empreintes des pattes 
avant et arrière distinctes.

Chevreuil 
fraîchement tué par 
le loup. En général, 
il ne reste de la 
carcasse que la 
colonne vertébrale, 
le crâne et de 
longs os, ou rien.

marque de 
morsure à 
la gorge ou 
simples trous 
des canines 

chien domestique chacal doré loup gris

Différencier les empreintes de canidés est très difficile, voire parfois 
impossible. La trace du renard est ovale, celle du chien est plus ronde et 
ramassée. Les pattes avant du chacal et du loup possèdent des doigts 
médians soudés à leur base ne marquant pas systématiquement. L’empreinte 
de loup, large et avec des doigts écartés, est similaire à celle d’un gros chien.

(longueur 8-11 cm,  
largeur 7-10 cm)

(longueur 5-6 cm, 
largeur 3,5-4,5 cm)

(longueur 4-6 cm, 
largeur 3-4,5 cm)

(longueur et 
largeur variables)

renard roux

doigts 
médians 
soudés

pelote plantaire  
plus proche des 
doigts médians

griffes des doigts 
externes souvent 
orientés vers les côtés

bout effilé

À ne pas confondre

plusieurs 
segments
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Écureuil roux  
Sciurus vulgaris 
Famille : sciuridés�

Généralités : diurne, ce célèbre petit acrobate n’hiberne pas. 
Tout en jouant à cache-cache avec les intrus, il redouble 
même d’activité pour se nourrir et se reproduire en hiver.

Habitat : mammifère arboricole, il vit dans les forêts ainsi que 
dans les parcs et jardins arborés, jusqu’au cœur des villes. 

Traces et indices  : ses nombreux restes de repas jonchent  
le sol de son territoire surtout en hiver. L’écureuil décortique 
faines, noisettes et cônes de résineux (épicéa, pins...) assis  
sur une souche ou une branche. Sa table se signale par  
un amoncellement d’écailles, de coques rongées et de 
pommes de pin. Il construit en moyenne 5 nids dans un  
rayon de 100 m. 

Mammifères  rongeurs, lièvre et lapin

Sa piste est une succession 
de 4 empreintes en 
trapèze qui commence 
et se termine toujours 
entre 2 arbres. Sautillant 
pour se déplacer au sol, 
l’écureuil se réceptionne 
sur ses pattes avant puis 
pose ses pattes arrière, qui 
s’impriment donc devant. 

patte avant 
(3 x 2 cm)

4 doigts

longue 
pelote 
plantaire

patte arrière 
(5 x 3 cm)

5 doigts

Après les avoir arrachés de leur rameau et rongés 
grossièrement (vs mulot, > p. 31), l’écureuil 
abandonne de nombreux cônes décortiqués.

Il ouvre noix et noisettes en 2, en rongeant  
un sillon à partir de la pointe de la coque 
pour y insérer ses incisives et faire levier.

Il coupe les jeunes rameaux d’épicéa 
de 5 à 10 cm de long pour grignoter 
fleurs et bourgeons, puis les 
abandonne en nombre sous l’arbre. 

cassure nette sillon rongé

coquille 
fendue 
en 2

plumet d’écailles 
intactes

base 
effilochée

petits 
lambeaux 

amas opaque 
et globuleux de 
branchettes, de 
feuilles et de mousses

Sa hotte (nid) est une boule compacte 
et calfeutrée, d’un diamètre de 
30 cm, installée en haut d’un arbre. 
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Lapin de garenne  
Oryctolagus cuniculus 
Famille : léporidés�

Généralités : ce petit lagomorphe vit en colonie dans des 
terriers regroupés et reliés appelés garenne.

Habitat : introduit, il est présent dans divers milieux 
buissonneux tels que les landes, garrigues, bocages, friches, 
cultures, dunes, parcs urbains et même ronds-points ! Il 
apprécie les terrains ensoleillés, sablonneux et profonds.

Traces et indices  : le lapin gratte ou creuse le sol autour de 
la garenne pour marquer son territoire et pour construire 
terriers, tunnels et rabouillères (galeries à une seule entrée 
avec une chambre pour la mise bas). Les zones herbeuses 
de son domaine sont si régulièrement broutées qu’elles 
ressemblent à un green de terrain de golf. En hiver, il peut 
écorcer à faible hauteur (moins de 40 cm) les arbres et les 
branches basses ou tombées au sol.

Mammifères  rongeurs, lièvre et lapin

Sa piste est une succession 
de bonds dessinant des Y.  
La patte avant mesure 
4 cm de long et 2,5 cm 
de large. La patte arrière 
est longue de 6,5 cm.

Le lapin défèque souvent 
dans des crottoirs appelés 
pétouillers, jonchés de crottes 
sphériques de 0,6 à  
1,2 cm de diamètre.

Terrier creusé de préférence dans un talus et sous un buisson. 
L’entrée est devancée de coulées, de déblais et de crottes.

Petits trous dans le sol 
mêlés de crottes, les 
grattis marquent le 
territoire des mâles. pétouiller

entrée de 10 cm 
de large ou plus

Empreintes sans 
pelote plantaire, 
comme celles du 
lièvre (> p. 39), mais 
plus petites. 

pattes avant

pattes arrière

coulées, 
déblais et 
sol gratté

herbe 
broutée au 
ras du sol

garenne

souvent 
couvert d’un 
roncier

fibres 
végétales
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Lièvre d’Europe  
Lepus europaeus 
Famille : léporidés�

Généralités : plus grand que son cousin le lapin, ce spécialiste 
des courses bondissantes est aussi plus discret et solitaire.

Habitat : appréciant les milieux ouverts, il vit dans les prés, les 
champs, les haies, mais aussi dans les petits bois, les lisières 
et les forêts claires. 

Traces et indices  : le lièvre laisse d’interminables pistes par 
temps de neige, jalonnées de jets d’urine et de crottes. 
Avec la rosée, ses pattes mouillées marquent parfois de 
manière éphémère la route goudronnée qu’il a traversée. 
Contrairement au lapin de garenne (> p. 36), il n’utilise pas de 
crottoir, ne creuse pas de terrier et se repose dans des gîtes 
éphémères, tapi dans l’herbe, dans les feuilles mortes ou dans 
un champ. 

Mammifères  rongeurs, lièvre et lapin

Le lièvre se tapit au sol dans des gîtes temporaires : les formes.

Crottes 
arrondies et 
fibreuses, de 
1,5 à 2,2 cm 
de diamètre, 
jamais en grand 
nombre.

coupure oblique 
et nette sur 
toute la section 
du rameau

En se déplaçant par bonds, le lièvre 
pose d’abord ses pattes antérieures, 
puis, devant celles-ci, ses grandes 
pattes postérieures. Il en résulte 
une piste faite d’un alignement 
de traces agencées en Y.

Les empreintes de ses pattes 
arrière sont longues de 6 à 9 cm et 
larges de 3,5 cm. Celles des pattes 
avant, plus petites, mesurent 5 à 
6 cm de long et 3 cm de large.  

patte avant patte arrière

Comme le lapin, le lièvre 
sectionne les végétaux avec ses 
incisives, jusqu’à 50-70 cm de 
hauteur (vs cervidés, > p.25), 
laissant derrière lui des rameaux 
abroutis caractéristiques.

absence 
de pelote 
plantaire

quelques crottes

végétation aplatie
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Pie bavarde  
Pica pica 
Famille : corvidés�

Généralités : opportuniste, cet élégant corvidé apprécie la 
proximité des humains en restant farouche et très méfiant. 

Habitat : la pie affectionne la campagne cultivée et boisée, les 
haies et le bocage, les parcs, les vergers et les jardins arborés, 
en particulier autour des villes et des villages.

Traces et indices  : la silhouette ronde de son nid est 
aisément reconnaissable, même à distance. Cet oiseau 
ingénieux en fabrique plusieurs au cœur de son territoire, 
certains pour tromper les prédateurs. En période de mue, 
entre juin et octobre, il arrive fréquemment de trouver ses 
vieilles plumes usées, aux reflets irisés. 

Oiseaux 

gros nid 
sphérique

pointe aux reflets 
bleu-violet

reflet 
bleu 
vif

reflet vert 
devenant 
pourpre en 
bordure

reflet 
bleu-vert

zone 
blanche

rectrice rémiges

Son nid en coupe 
muni d’un toit 
est bâti en haut 
d’un arbre ou d’un 
arbuste épineux. 
Son diamètre est 
d’environ 30 à 40 cm.

dôme lâche 
de branchettes

Empreinte segmentée 
typique des corvidés, 
de 4 à 5 cm de long et 
2,5 cm de large, aux 
doigts rapprochés. 
La pie saute, laissant 
une série de traces 
parallèles, ou marche.

légère 
courbure

griffes pointues 
séparées de 
l’empreinte 

pelotes

Les rectrices (plumes de la queue) atteignent 25 cm. 
Les rémiges (plumes des ailes) les plus grandes 
mesurent environ 17 cm. Toutes possèdent des 
reflets irisés bleu, vert et violet électriques. 
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